
Le trait d’union de Sigy

Scoop : 
Ce jeudi 27 juin au soir, quelque chose se déplaçant de toit en toit en poussant de drôles 
de cris est venu rendre visite à notre village. Non il ne s’agit pas du Père Noël avec ses 
rennes mais du Paon Bleu.  

Le Paon Bleu : 

Dans son habitat naturel, le paon se retrouve dans les forêts chaudes et humides de 
l’Inde, du Sri-Lanka ainsi que du Pakistan. 

Il a été domestiqué à partir de l’Antiquité dans les pays méditerranéens pour ses raisons 
ornementales et éventuellement gustatives. Aujourd’hui on le retrouve dans les zoos, les 
élevages ou les fermes du monde entier. 

Il mesure entre 90 et 110 cm sans la queue et jusqu’à 230 cm avec la queue. Son 
poids peut aller de 4 à 6 kg (un énorme poulet). 

Il se nourrit principalement de graines, de fruits, d’insectes et même de reptiles et petits 
mammifères de temps en temps. 

Il se reproduit au printemps où le mâle va déployer ses plumes très colorées en éventail 
afin d’attirer les femelles.  

La femelle va ensuite couver ses œufs entre 28 et 30 jours avant de donner naissance à 
de magnifiques paonneaux (petits du paon). 

 Mano PAQUET
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Viatique après agapes


Aussi vrai que l’essence précède l’existence, 

Que des ortolans savent raviver le goût,  
Toi la soupe, tu te plais à sauver corps et âmes fragiles. 
Je t’adresse louanges pour tes nombreux mérites 
À cultiver sans frein, pour que la joie demeure. 

Bonheur à qui déguste une soupe sans broncher, 
Adoptant ce plaisir connu de nos aînés, 
Au coin du feu, le soir, dans les crépitements 
De l’âtre et le récit des audaces du jour. 

Ô toi, Soupe, sauve-qui-peut d’un temps qui s’accélère, 
Je te dresse lauriers pour cet effet sublime, 
Pomme de terre, rave, poireau, persil, ail, oignon, thym, 
Ce dernier accueilli d’un village provençal. 

Toi, Soupe, tu conjugues connivence et partage, 
Survivance d’un temps des Jeunes peu connu, 
Tu suis le goût de tous pourvu que l’on se livre, 
Tes amants font commun de la respiration 
Du Large, en dépit des grands fonds trop assiégés 
Par de folles techniques et de coupables faits. 

Soupe, Toi qui nourris, et libères, 
Ne nous quitte pas ! 

     Paulette Desseigne 
(Sigy-le-Châtel, Hautecour, janvier 2024)
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Par ici la bonne 
soupe !
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